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avec Michel Didym

production Compagnie Boomerang en coréalisation avec le Théâtre Athénée Louis-Jouvet.
La Compagnie Boomerang est subventionnée par le Conseil régional de Lorraine, le Conseil général de Moselle,
le ministère de la Culture et de la Communication (DRAC-Lorraine), la ville de Metz.

Le Dépeupleur est publié aux Éditions de Minuit, Paris, 1970.
Le spectacle a été créé en février 1996 à l’Athénée Théâtre Louis-Jouvet, où il a été repris en
septembre 2006.

Le lecteur du Dépeupleur sait d’emblée – dès l’incipit – que la quête annoncée est vouée à
l’échec : « Séjour où des corps vont cherchant chacun son dépeupleur. Assez vaste pour permettre de
chercher en vain. Assez restreint pour que toute fuite soit vaine. » Le titre du récit renvoie, comme
celui de la pièce, à une absence ; mais ici, le personnage éponyme (et anonyme, puisque désigné
par un néologisme) est deux fois absent : parce qu’introuvable, et parce qu’innommable. Qui est
le dépeupleur ? Et d’abord, qu’est-ce qu’un dépeupleur ? Nous devinons que le récit ne répondra
ni à l’une ni à l’autre de ces questions.

« C’est l’intérieur d’un cylindre surbaissé ayant cinquante mètres de pourtour et seize de haut pour
l’harmonie. » Beckett nous dit quel est ce lieu ; mais il ne le définit que géométriquement. Nous
en connaissons la forme, et les dimensions ; nous ignorons l’essentiel : où est ce lieu ? Les deux
cents « corps » entassés dans le cylindre du Dépeupleur n’ont pas droit au statut de personnages.
On ne sait pas comment les désigner : ils n’ont pas de noms (à l’instar du « dépeupleur ») – ils
ne sont caractérisés que par leur fonction (on n’ose pas dire « profession »…) : « chercheurs ».
Où est ce lieu ? Hors du monde ? Dans le monde ? Et, dans ce cas, quel rapport ce petit monde
entretient-il avec celui que nous connaissons ? Le texte se contente de nous dire où nous ne
sommes pas, éliminant l’une des premières hypothèses qui nous vient à l’esprit (comme à
l’époque de Godot, c’est d’abord à la piste métaphysique que nous pensons spontanément) :
nous ne sommes pas en enfer, au sens propre ou figuré…

Alain Satgé
Extrait de Le Dépeupleur : un « acte sans paroles ?»,

LEXI/textes 12, Théâtre National de la Colline/L’Arche Éditeur,
Paris, septembre 2008
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